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Hubert S. ABLI-BOUYO 

3 rue du Dr Alexis Carrel  55100 Verdun 

Science de l’Univers TOTAL, Science de DIEU 

http://hubertelie.com  
 

 

 

 Lettre ouverte:  
    

 

A Monsieur Nicolas Sarkozy,  

Président de la République Française 

  

 

Verdun le 29 Novembre 2011  

      

OBJET : Très grave injustice contre une famille, contre un homme et une femme, à qui les services 

sociaux du Conseil Général de la Meuse ainsi que le Tribunal de Verdun, ont arraché nos enfants 

depuis le 23 mars 2011. Et cela au nom d’une guerre idéologique livrée contre une nouvelle 

science : la Science de l’Univers TOTAL ou Science de Dieu (http://hubertelie.com) accusée de 

« secte », et au nom d’une guerre menée contre un homme qui dérange à Verdun et dans la Meuse. 

Dénonciation d’un système coupable de trafic d’enfants. Souffrances et mise en danger d’enfants.  

La responsabilité de la France est engagée au plus haut niveau, un pays qui se dit attaché à la 

Liberté et aux Droits de l’homme.  
 

Monsieur le Président, 

 

Français d’origine togolaise, je suis marié à une française originaire de la Meuse et née dans les 

Vosges, prénommée Martine. Nous sommes parents de deux enfants métisses, Alexis (16 ans) et 

Lauriane (11 ans). 

 

Je suis mathématicien et physicien de formation, j’ai été jusqu’en 2004 enseignant de mathématiques 

et sciences en Lycée Professionnel dans l’académie de Clermont-Ferrand dans le Puy-de-Dôme, les six 

dernières années en Zone d’Éducation Prioritaire (ZEP)  au lycée Camille Claudel à Clermont-

Ferrand. Depuis 2003 je travaille à une nouvelle science, fondée sur un nouveau paradigme : la 

Science de l’Univers TOTAL ou Science de Dieu.  

 

Dans l’hebdomadaire Le Point du 5 août 2010 intitulé « Dieu existe-t-il ? Ce que les scientifiques en 

disent. Leurs dernières découvertes », l’astrophysicien américain Trinh Xuan Thuan déplore cette 

réalité en France, concernant la recherche scientifique sur la question de Dieu : « La plupart des 

jeunes chercheurs n’osent pas aborder le sujet de peur nuire à leur carrière ».   

 

L’académie de Clermont-Ferrand ne voulait évidemment pas soutenir des travaux scientifiques où il 

est question de Dieu. Ces travaux se sont poursuivis au Togo de 2004 à 2008, avec mes propres 

moyens. Aujourd’hui,  la Science de l’Univers TOTAL ou Science de Dieu parvenue à maturité est 

publiée au site internet http://hubertelie.com.  

 

Depuis 2008, date de notre retour du Togo, les services sociaux du Conseil Général de la Meuse 

accusent cette science d’être un « danger sectaire » pour mes enfants. Le Procureur de la République 

de Verdun a été saisi pour ces motifs-là, et j’ai été convoqué le 05 février 2009 au Centre Médico-

Social de Verdun pour répondre de mes opinions et de mes activités, comme devant un tribunal 

d’inquisition. Et le 23 mars 2011, nos deux enfants nous ont été arrachés par les services sociaux du 

Conseil Général de la Meuse. 

 

Monsieur le Président, le problème que je porte à votre connaissance est de quatre ordres, qui ne sont 

pas sans lien l’un avec l’autre.  Le premier et le plus général, est le problème des paradigmes et des 

fondamentaux sur lesquels ce monde tout entier est bâti, un monde dont vous êtes actuellement l’un 

des grands acteurs. 
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Plus particulièrement (et c’est le second point), il y a le problème des paradigmes sur lesquels les 

sciences actuelles sont fondées depuis la nuit des temps. Vous pourriez dire : « Je ne suis pas 

scientifique, ce n’est pas mon problème. Mais cela vous concerne aussi, ne serait-ce que parce que 

vous avez le pouvoir de fixer les grandes orientations de ce que doit être la recherche scientifique en 

France, les domaines que la France ne peut pas se permettre de s’empêcher d’explorer, alors que cela 

l’est dans d’autres pays.  

 

En l’occurrence il y a la réalité française que déplore l’astrophysicien américain  Trinh Xuan Thuan 

cité plus haut, concernant la recherche scientifique portant sur la question de Dieu. Fort heureusement, 

il y a quelques rares penseurs français lucides sur la question comme par exemple le philosophe André 

Comte-Sponville qui déclare dans le même hebdomadaire : « Ceux qui estiment que la question de 

Dieu ne se pose plus en science n’ont rien compris ».  

 

Cela amène au troisième point lié au précédent : la question de Dieu dans la société française en 

général, le problème de la liberté d’opinion, de la liberté de conscience, de la liberté tout simplement, 

dans un pays qui se targue d’avoir l’esprit ouvert, d’être attaché aux Droits de l’homme. Un pays dont 

la devise est : Liberté, Egalité, Fraternité. Mais la vérité est qu’il ne faut pas grand-chose en France 

pour être accusé de « secte », pour être victime d’une guerre idéologique, et pour subir les pires 

choses, comme ma famille et moi subissons en ce moment. 

 

Et enfin le quatrième point est la situation particulière à Verdun et à la Meuse où ces graves choses se 

passent en ce moment. Oui, la sombre réalité dans les services sociaux du Conseil Général de la 

Meuse, qui viennent se greffer sur ces problèmes d’ordre général dont je viens de parler. Depuis plus 

de 30 ans, le journal le Nouvel Observateur et Michel MARCUS (Expert auprès de la Commission 

Européenne sur le trafic des êtres humains) dénonce une grave réalité dans ce département, qui est tout 

simplement un trafic d’enfants (n’ayons pas peur des mots). Je le cite : 

 

« Le domaine de l'enfance, à Verdun comme ailleurs, est trusté par des associations privées, 

contrôlées par des notables qui ont, disons, leurs propres pratiques éducatives. Si un juge décide 

qu'un placement dans ce genre de foyer est néfaste pour les enfants et qu'il n'ordonne plus de 

placements, il commence à heurter des intérêts particuliers. Ce qui n'arrivait pas avec le juge des 

enfants qui précédait Philippe Llorca. Celui-là croyait au placement : il était lui-même un personnage 

influent de ces associations dans lesquelles il ordonnait de placer les enfants. Philippe Llorca a 

ordonné beaucoup moins de placements. Il a suscité des inimitiés. » Lien : 

http://referentiel.nouvelobs.com/archives_pdf/OBS0768_19790730/OBS0768_19790730_044.pdf  

 

Plus de 30 ans après, ce trafic d’enfants et ce business immonde n’a pas changé d’un iota. Tous les 

prétextes sont bons pour alimenter ce fond de commerce avec des enfants arrachés à leur parents, 

comme les miens ! En ce qui me concerne, j’ai déjà évoqué un chef d’accusation au nom duquel on me 

fait cela : la Science de Dieu (http://hubertelie.com) que je fais serait une « danger sectaire » pour 

mes enfants. Toute fausseté des accusations contre cette science  et contre moi, l’enfer que ma famille 

et moi vivons dans la Meuse sont exposés à mon site, au lien : http://hubertelie.com/solution.html.  
 

On prétend avoir sauvé mes enfants d’un prétendu « danger » dans lequel ils seraient auprès de leurs 

parents, et de moi en particulier. Mais bien au contraire, c’est aujourd’hui l’institution qui est coupable 

de séquestration d’enfants, de lavage de cerveau, de maltraitance ! Oui, nos enfants 

SOUFFRENT, Monsieur le Président, et en particulier notre fils placé dans une Maison de l’Enfance 

au milieu de délinquants, de fumeurs et surtout de drogués,  très graves réalités que le Conseil 

Général et ses services sociaux cachent.  

 

C’est un fait indéniable maintenant : la société meusienne (et même Lorraine) est gangrenée par la 

drogue à tous les niveaux et dans toutes  les couches sociales,  comme le procureur le dit. Mais ce qu’il 

ne dit pas, c’est que le fléau sévit jusque dans les structures sociales, et pire, dans les Maisons de 

l’Enfance ! 

 

Et une chose est très simple : dans un système si cynique, qui arrache si injustement des enfants à leurs 

parents, qui se livre sans scrupule à ce trafic d’enfants dénoncé depuis fort longtemps, un phénomène 

comme la drogue par exemple ne peut pas gangrener à ce point le département jusque dans les 

Maisons de l’Enfance, s’il n’y a pas de complicité au plus haut niveau !  
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Monsieur le Président, il est temps de faire face aux vrais problèmes de la société et de la France, de 

les prendre à la base même (dans les paradigmes), ou plutôt au sommet ! Car on ne résoudra pas les 

problèmes quand les sommités sont les plus coupables de ces problèmes, quand les mauvais exemples 

viennent d’en haut, quand les crimes des sommités sont de loin les plus graves ! Des citoyens honnêtes 

souffrent à cause des hauts responsables, écoutez leur détresse, écoutez mon cri de détresse, mon cri de 

colère !  

 

Le 26 octobre 2011, une femme s’est immolée par le feu devant le palais de l’Elysée, donc juste sous 

votre nez, Monsieur le Président. Une enseignante de mathématiques, a fait la même chose 13 jours 

plus tôt, dans la cour de récréation d’un lycée à Béziers. Et avant cela, le 27 juin 2011, un très tragique 

fait divers a défrayé la chronique : un homme dans la Meuse, qui habitait le village d’Inor à 8 

kilomètres au nord de Stenay, est pris d’une « « étrange folie », il a massacré sa femme, grièvement 

blessé un fils, avant d’aller se jeter dans le fleuve La Meuse. L’homme a été partout présenté comme 

un « ouvrier » travaillant à quelque kilomètres de chez lui. Le procureur Yves Le Clair déclare que 

c’était une famille sans histoire, et qu’il n’y a pas d’explication à ce drame, sauf peut-être que le 

couple battait de l’aile selon des rumeurs.  

 

Mais Monsieur le Président, toute la vérité n’a pas été dite dans cette affaire.  Un détail important a été 

volontairement caché. Cet homme, Jean-Michel DORMOY, n’était pas un « ouvrier » vague à 

quelques kilomètres de chez lui. Cet homme, mon fils l’a connu à la Maison de l’Enfance de Stenay, il 

y était éducateur depuis quelques semaines avant son geste. Oui, éducateur dans une structure sociale 

du Conseil Général de la Meuse, avec les réalités dont je vous ai parlées. Un lieu où je vous dis que 

mon fils, qui (comme sa sœur) a reçu une éducation en or, subit aujourd’hui la délinquance, le 

tabagisme passif et la toxicomanie.  

 

Comme je le dis dans la lettre ouverte au Procureur Yves Le Clair, il se fait le chevalier de la lutte 

contre la drogue dans la Meuse. Mais la drogue est plus grave dans un lieu dit de « Protection de 

l’Enfance » que dans la Meuse tout entière ! Je demande au procureur de commencer à nettoyer les 

services sociaux, avant de prétendre résoudre le problème à plus grande échelle. Et tout simplement, si 

Monsieur Dormoy a exercé son dernier emploi dans la Maison de l’Enfance de Stenay où se trouve 

actuellement mon fils, un lieu sous la responsabilité du Conseil Général et des notables de la Meuse, 

qu’il le dise tout simplement quand il parle du dernier emploi de cet homme, pour aider 

éventuellement à comprendre ce drame. Mais le cacher devient très suspect !  

 

Il y a une explication à tout, Monsieur le Président. Quelqu’un ne devient pas fou subitement comme 

cela pour massacre ainsi sa famille. Une enseignante ne s’immole pas par le feu pour rien dans la cour 

d’une école, et une femme ne fait pas la même chose sous votre nez devant l’Elysée, juste pour le 

plaisir de sentier le feu brûler sa chair. Ce qui peut rendre fou un homme dans la Meuse ou ailleurs, 

c’est ce que je vis en ce moment de la part des responsables de la Meuse. Oui, il y a toujours une 

explication, si l’on veut l’écouter, si l’on veut regarder la réalité en face, si on ne la cache pas ! 

 

Mon fils n’a rien à faire là où il est, la place de nos enfants est auprès de leurs parents. En tant qu’ex-

enseignant en Lycée professionnel dans une Zone d’Éducation Prioritaire (ZEP) à Clermont-Ferrand, 

j’ai éduqué des enfants, j’ai remis des jeunes exclus de la société sur le droit chemin. Les maux de la 

société française et ce dont elle souffre dans ses paradigmes et dans  ses fondamentaux mêmes, je les 

connais. Je sais où est le VRAI Problème, et je sais aussi qu’on s’attaque à tout sauf au Problème ! La 

Science de l’Univers TOTAL ou Science de Dieu parle du VRAI Problème (http://hubertelie.com). 

 

Ce n’est pas un hasard si une étude récente qui a défrayé la chronique a révélé que les français sont les 

plus pessimistes de la planète, derrière des pays qui pourtant connaissent de très graves difficultés de 

tous ordres. Ce n’est pas un hasard non plus si la France est l’un des pays au monde où la question de 

Dieu est si problématique. La mentalité française et la société française souffrent d’un grave problème 

existentiel, un rapport avec l’Univers tout simplement. 

 

On dit que la France est la fille aînée de l’Eglise, et moi je précise que l’athéisme est le fils aîné de la 

France et donc le petit-fils aîné de l’Eglise. Dieu jusqu’ici a été le monopole d’une religion et de ses 

dogmes, et la Science a été le monopole de l’athéisme et de ses dogmes aussi ! Tout est dans cette 

phrase de Pierre Simon de Laplace donnée à Napoléon en 1796, Empereur qui s’étonnait de l’absence 

de Dieu dans les travaux du savant sur l’Univers : «Sire, je n'ai pas eu besoin de cette hypothèse », 

répond-il donc. Une phrase passée à la postérité, une formule devenue presque le B-A-BA du 

http://hubertelie.com/
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catéchisme de  l’athéisme scientifique. Et, plus poche de nous, tout est aussi dans cette déclaration de 

Jacques Monod (biologiste français) : « Un scientifique qui croit en Dieu est un schizophrène ».   

 

Erreurs ! Une science qui n’est pas fondée sur l’Univers TOTAL est mal fondée, et la vraie 

schizophrénie est celle d’un scientifique qui nie l’Univers TOTAL ! Celui-ci est le grand TOUT, 

dans lequel tout se passe, le TOUT dans lequel les questions ne sont pas séparées mais très liées. Le 

cerveau qui fait les maths et les sciences et le cerveau qui croit en Dieu sont le même cerveau, et 

surtout les deux sont dans l’Univers TOTAL ! Une science avec l’Univers TOTAL n’est plus 

comparable avec une science sans l’Univers TOTAL. Celui-ci n’est rien d’autre que la définition 

scientifique de la notion de Dieu. Avec lui, on entre dans une toute autre dimension. Voulez-vous les 

preuves ? Alors, regardez tout simplement à http://hubertelie.com! 

 

Une chose est très simple, Monsieur le Président : l’égalité 2 + 2 = 4 ne pose problème nulle part, la 

société ne se divise pas en deux catégories : ceux qui y croient d’un côté et ceux qui n’y croient pas de 

l’autre. Une société donc où la question de Dieu cesse d’être une affaire de croyance pour devenir une 

affaire de science exacte, comme 2 + 2 = 4, est une société aussi où beaucoup de problèmes relatifs à 

la question de Dieu sont résolus, la question de la laïcité par exemple, les agitations fébriles en France 

dans les écoles autour du phénomènes religieux, pour ne parler que de cela. J’ai rêvé d’un cours de 

maths ou de sciences où l’on enseignerait Dieu comme j’ai enseigné 2 + 2 = 4! C’est cela la Science 

de l’Univers TOTAL ou Science de Dieu que je fais, Monsieur le Président.  

 

La souffrance aujourd’hui de mes enfants à cause de cette science est telle que, maintenant que 

l’essentiel est fait, je demande à mes accusateurs de m’enlever à la place de mes enfants,  pour abréger 

leurs souffrances et celles de ma femme. C’est ce que je leur demande depuis le 10 octobre 2011, 

Monsieur le Président. Je leur dis que c’est moi leur problème, c’est moi qui les dérange avec ma 

Science de l’Univers TOTAL ou Science de Dieu, et non pas mes enfants ou ma femme, qui ne sont 

que des victimes collatérales de la guerre menée contre moi, des victimes innocentes. 

 

Qu’ils me placent dans leurs structures pourries, moi j’y survivrai, et surtout (comme je ne cesse de le 

dire), à 50 ans bien consommés, ma vie est maintenant plus derrière moi que devant moi. Mais celle de 

mes enfants ne fait que commencer. Elle a bien commencé avec nous leurs parents, mais elle prend 

maintenant des tournures dramatiques avec un système mauvais, diabolique tout simplement ! Il est 

très urgent de limiter les dégâts avant qu’il ne soit tard.  

 

Il me fallait, Monsieur le Président, porter cette affaire à votre connaissance, au plus haut sommet de 

l’état. Et maintenant, permettez-moi de m’adresser à une personne comme vous dont je sais qu’elle 

n’est pas athée, même sans la Science de l’Univers TOTAL ou Science de Dieu, et donc qui 

logiquement doit l’être encore moins avec cette science (http://hubertelie.com)!  

 

 Si vous cautionnez ces graves choses portées à votre connaissances, ou simplement si vous fermez les 

yeux sur ce qui est fait dans la Meuse à un homme qui fait cette science, à sa femme et surtout à leurs 

enfants, alors vous portez personnellement une très lourde responsabilité devant Dieu, plus grande et 

plus grave que celle de toutes les sommités de la Meuse qui font ces choses ! 

 

Le moindre mal est qu’on nous rende tout simplement nos enfants. Mais si l’on persiste et signe dans 

les accusations immondes portées contre moi, alors ce que je dis est simple : c’est moi le problème de 

mes accusateurs, pas mes enfants et ma femme. Pas une fille aujourd’hui mentalement aliénée par un 

système qui lui lave le cerveau et gomme son passé. Et pas un fils qui vit l’enfer dans une Maison de 

l’Enfance pourrie ! Qu’ils me prennent, et qu’ils rendent immédiatement mes enfants à leur mère ! 

 

Sur ce, Monsieur le Président, veuillez croire à l’expression de mes sentiments les plus respectueux, en 

raison de votre très haut rang, du point de vue des hommes… 

 

P.S. Cette lettre, parce qu’elle est d’intérêt public, et en raison de son caractère, est ouverte. Elle est 

mise en ligne sur internet. 

 

Hubert S. ABLI-BOUYO 
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